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Lyon chez moi (LCM) : Pourquoi avoir choisi ce quartier
pour installer votre commerce ?

Axel : Notre idée de départ est de proposer de la qualité, du

bio, sans être forcément plus cher, tout en supportant les pro-

ducteurs locaux (De l'autre côté du Pont travaille surtout avec

des producteurs des Monts du Lyonnais, ndlr). Notre volonté

était d'être dans un quartier à " mixité culturelle ", pour défendre

cette idée avec une population plus sensible à ça. Nous avons

donc fui la presqu'île pour nous installer à la Guillotière, qui reste

le seul quartier populaire de Lyon.

LCM : Qui vient chez vous ?

Axel : Nous avons une clientèle de quartier justement ! Le bar

est ouvert toute la journée, pour s'inscrire dans la durée dans le

quartier. La clientèle varie donc vraiment selon les heures.

LCM : Cette clientèle s'est-elle modifiée ces dernières
années ?

Axel : Il y a de plus en plus d'étudiants et de toutes les

couleurs, des blacks, des blancs, des beurs, mais il y a moins de

chinois par contre. Nous avons aussi des militants Kurdes qui

viennent régulièrement maintenant. Mais dans l'ensemble

c'est une clientèle qui se boboïse ! (qui devient bobo c'est-à-dire

" bourgeois- bohème ", ndlr).

" De l'autre côté du Pont "
25 cours Gambetta - Lyon 3ème
04 78 95 14 93
www.delautrecotedupont.fr 

Etablissement ouvert depuis deux ans et demi, " De l'autre côté du pont "
est avant tout un bar militant, " qui cherche à trouver d'autres chemins
que la grande distribution " dixit Axel, l'un des deux associés à l'origine
de cette entreprise. Ensemble ils recherchent donc des produits, mais
aussi des spectacles de qualité et surtout de proximité. Situé sur le cours
Gambetta, entre la station de métro du même nom et celle de la
Guillotière, le bar ouvre à 8h du matin et la journée se clôture toujours par
un concert, une lecture de contes ou une conférence.
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Depuis quelques années, le quartier est en pleine expansion.
Pour Lionel Lassagne, élu au conseil général et fin connaisseur
de la Guillotière " C'est un quartier passionnant car il y a une
réelle mixité culturelle avec plusieurs influences : le Maghreb, la
Chine… C'est aussi un quartier populaire même si c'est moins vrai
ces dernières années : la population a beaucoup changé en raison
notamment de la hausse des prix de l'immobilier. On retrouve
dans ce secteur des opérations immobilières de luxe. Finalement,
je crois que la Guillotière est en train de vivre les mêmes évo-
lutions que le haut des pentes de la Croix rousse il y a 15 ans. Il y
a de plus en plus de " bobos ". "

La population se modifie comme en témoignent les actuels
projets de réaménagement. La célèbre " Fosse aux ours ",
baptisée ainsi dans les années 50 en raison de la forme de
l'aménagement du rond point, est sujette depuis l'été 2003
à un relookage complet. Pour le Grand Lyon, maître d'ouvrage,
l'objectif est de créer un grand espace public, pratique et
accessible à tous. 

Ce nouvel espace comprend tout d'abord la construction
d'un parking souterrain, qui pourra accueillir 450 véhicules
sur 7 niveaux, prévu pour septembre dernier mais toujours
en travaux. Il devrait résoudre le problème des riverains,
commerçants et de leurs clients pour garer leur voiture. À
l'intérieur, une embarcation, datant du XVIIème siècle et
découverte lors de la rénovation du quartier Saint Georges,
sera exposée.

Ensuite, depuis le mois de mars de cette année, les travaux
des places Jutard et Raspail, à l'entrée du quartier, ont été
entamé, dans la continuation de l'aménagement des berges
du Rhône, à deux pas de là. La circulation, qu'elle soit
automobile, piétonne ou cycliste, étant très dense à cet
endroit de Lyon, le projet a pour but de mieux la canaliser.
Le fameux rond-point supprimé, il laisse la place à un
carrefour simple, intégrant une piste pour les vélos. Cet
aménagement permet un accès direct au quartier, la porte
d'entrée formée par les deux places ouvre ainsi sur de
nombreux commerces tout au long du cours Gambetta et
des rues alentours.

Ces places offriront un nouveau lieu de promenade et de
détente. Ainsi, le projet prévoit de grandes allées recou-
vertes d'un parquet de pierres naturelles (venues des
carrières corses) et bordées de banc de bois ou de salons

de chaises. Les enfants auront même un nouvel espace
baptisé pour l'occasion " terrain d'aventure ", à la place du parc
de jeu existant.

Cependant, si la ville de Lyon met dans ce projet l'espoir
d'ouvrir encore plus les lieux au reste de la ville, Lionel
Lassagne, lui, voit ces transformations d'un autre œil. " Les
travaux des places Raspail et Jutard vont valoriser le quartier et
donc accentuer la montée des prix de l'immobilier. À cela va
s'ajouter le remplacement du stationnement gratuit par du
stationnement souterrain payant. Malheureusement, je pense que
ces évolutions vont amener les plus modestes et les familles à
quitter le quartier. "

Mais rien n'est moins sûr ! La ville avait déjà tenté, sans
succès, de changer la physionomie de la place Gabriel Péri,
véritable " place de village " des Maghrébins du quartier.
Fontaines et jets d'eau furent installés afin d'empêcher les
gens d'y stationner, mais les habitués se sont simplement
intercalés entre les fontaines, rendant finalement le passage
encore plus difficile. Les jets d'eau ont donc été coupés et le
projet est pour ainsi dire tombé à l'eau. 

La Guillotière ne sera peut être pas toujours " la Guillotière ".
En revanche, la première phase des travaux ne devant
s'achever qu'à l'automne 2007, cela vous laisse un peu de
temps pour vous rendre à la Guillotière déguster un bacclava
et autres cornes de gazelle, flâner devant les vitrines remplies
de tuniques en soie chinoises ou encore danser dans la
grande rue au son du fado délivré par la radio portugaise de
la Friterie Marti. 

Anouchka Meneau

Célèbre aussi bien pour la diversité de sa
population, ses magasins vendant des
produits de tous pays que pour ses
frasques et son trafic, la Guillotière a
longtemps été considérée comme un
faubourg de Lyon. Ce quartier reste
aujourd'hui aussi populaire qu'il l’était
lors de ses balbutiements, malgré la
volonté de la municipalité lyonnaise de
le modifier en profondeur. Petit tour
dans les rues de " la Guille " en 2006.
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